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La Mort des oiseaux

I.e soir, au coin du fey, j'ai pensé bicn des lois

A 1a mort d'un ciseau, quelque part, dans les bois.
PPendant les Lristes jours de Uhiver monolone,

Les pauvres nids déserts. les nids qu'on abandonne,
Se balancent au venl sous le ciel gris de [er.

Oh ! comme les oiseaux doivent mourir hiver !
Pourlant, lorsque viendra le tlemps des violetles,
Nous ne trouverons pas leurs délicats squelettes
Dans le gazon d"Avril,oli nous irons courir.

[st-ce que les oiseaux sc cachent pour maourir ¥
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